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Tartarin
Tartarin de Tarascon veut devenir un grand chasseur de lions. Une nuit, il se poste dans la campagne algérienne, aux bords du désert. 
 
Un fusil devant lui, un autre dans les mains, Tartarin de Tarascon mit un genou à terre et attendit... Il attendit une heure, deux heures… Rien ! Alors il se souvint que, dans ses livres, les grands tueurs de lions n'allaient jamais à la chasse sans emmener un petit chevreau qu'ils attachaient à quelques pas devant eux et qu'ils faisaient crier en lui tirant la patte avec une ficelle. 
N'ayant pas de chevreau, le Tarasconnais eut l'idée d'essayer des imitations, et se mit à bêler d'une voix chevrotante : « Mê ! Mê ! … » D'abord très doucement, parce qu'au fond de lui-même, il avait tout de même un peu peur que le lion l'entendît… puis, voyant que rien ne venait, il bêla plus fort : « Mê ! Mê ! ... », et bientôt avec tant de puissance que ce chevreau finissait par avoir l'air d'un bœuf ! 
Tout à coup, à quelques pas devant lui, quelque chose de noir et de gigantesque apparut. Il se tut… Cela se baissait, flairait la terre, bondissait, se roulait, partait au galop, puis revenait et s'arrêtait net… 
         C'était le lion, à n'en pas douter ! … Maintenant on voyait très bien ses quatre pattes courtes, sa formidable encolure, et deux yeux, deux grands yeux qui luisaient dans l’ombre… 
         En joue ! Feu ! Pan ! Pan ! C’était fait. 
Au coup de feu du Tarasconnais, un hurlement terrible répondit. 
« Je l’ai eu ! » cria le bon Tartarin. Le couteau en main, il se préparait à la contre-attaque de la bête, mais elle avait son compte et il l’entendit s'enfuir au triple galop en hurlant. Lui pourtant ne bougea pas. Il attendait la femelle. Par malheur la femelle ne vint pas. Au bout de deux ou trois heures d'attente, le Tarasconnais se lassa. La terre était humide, la nuit devenait fraîche, la bise de mer piquait. 
« Si je faisais un somme en attendant le jour ? » se dit-il. 
Quand il se réveilla, notre tueur de lions se frotta les yeux et stupéfait, découvrit qu’il n’avait pas passé la nuit dans le désert… mais dans un champ d'artichauts. 
         Dans l'herbe foulée, une mare de sang, et, au milieu de la mare, couché sur le flanc avec une large plaie à la tête, un… Devinez quoi ! 
« Un lion, parbleu ! » 
Non ! Un âne, un de ces tout petits ânes qui sont si communs en Algérie et qu'on désigne là-bas sous le nom de bourricots. 
 	 
 
D'après Alphonse Daudet 


Fiche Activité : 3
Date : ………………………………  	  Prénom : ………………………..  
	                             Questionnaire sur Tartarin
Tu vas maintenant prendre connaissance des questions. 
Tu y répondras en relisant tout le texte. 
Coche les bonnes réponses. 
 
1. 1- Qui est Tartarin de Tarascon ?  
Un touriste en Algérie.  
Un chasseur plein d’expérience 
Un chasseur débutant.  
 
 
2. 2- À un moment, Tartarin bêle…  
Parce qu'il aime faire des imitations.  
Parce qu'il s'ennuie dans la nuit.  
Pour attirer le lion.  
 
 
3. 4- Les différents moments de l'histoire : quel est le bon ordre ? 
Le matin, le soir, la nuit 
Le soir, la nuit, le matin 
La nuit, le matin, l'après-midi 
 
5- Pendant la nuit : 	 	 
Rien ne s'est passé, il a juste dormi.  
	Il a attendu sans réussir à dormir.  
	Il a tiré plusieurs coups de feu. 

6 - Quel animal a-t-il tué ? 
	   Aucun, il s'est endormi ! 
              Un lion.  
              Une lionne.  
              Un âne 
              Un chevreau

 
	





Tartarin : Fiche autocorrective 3
Tu vas maintenant comparer tes réponses avec celles du corrigé. 
 
1. Qui est Tartarin de Tarascon ?   
               Un touriste en Algérie.  
Un chasseur plein d'expérience.  
Un chasseur débutant.  
 
 
2. À un moment, Tartarin bêle…  
            Parce qu'il aime faire des imitations.  
Parce qu'il s'ennuie dans la nuit.   
Pour attirer le lion.  

              3.Les différents moments de l'histoire : quel est le bon ordre ?   
                                Le matin, le soir, la nuit 
	Le soir, la nuit, le matin 
	       La nuit, le matin, l'après-midi 
 
 
3. Pendant la nuit  	 
Rien ne s'est passé, il a juste dormi.  
Il a attendu sans réussir à dormir.  
Il a tiré plusieurs coups de feu. 
 
 
4. Quel animal a-t-il tué ? 	 	
Aucun, il s'est endormi !
Un lion.  
Une lionne.  
 Un âne 
 Un chevreau 
 







	Aucun, il s'est endormi ! 
Un lion.  
Une lionne.  
Un âne 
Un chevreau 
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      Tartarin                     Compétence   :  Espace - temps   Perfectionnement   Fiche n°  3   Niveau de classe   :  C M   1     Tartarin   Tartarin de Tarascon veut devenir un grand chasseur de lions. Une nuit, il se poste  dans la campagne algérienne, aux bords du désert.         Un fusil devant lui, un autre dans les mains, Tartarin de Tarascon mit un genou  à terre et attendit... Il attendit une heure, deux heures… Rien ! Alors il se souvint  que, dans ses livres, les grands tueurs de lions n'allaient jamais à la chasse  sans emmene r un petit chevreau qu'ils attachaient à quelques pas devant eux  et qu'ils faisaient crier en lui tirant  la patte avec une ficelle.    N'ayant pas de chevreau, le Tarasconnais eut l'idée d'essayer des imitations, et  se mit à bêler d'une voix chevrotante : « Mê ! Mê   ! …   » D'abord très doucement,  parce qu'au fond de lui - même, il avait tout de même un peu peur que le lion  l'entendît… puis, voyant que rien ne  venait, il bêla plus fort : « Mê ! Mê   ! ...   », et  bientôt avec tant de puissance que ce chevreau finissait par avoir l'air d'un bœuf  !    Tout à coup, à quelques pas devant lui, quelque chose de noir et de gigantesque  apparut. Il se tut… Cela se baissait, flairait la terre, bondissait, se roulait, partait  au galop, puis revenait et s'arrêtait net…              C'était le lion, à n'en pas douter   ! …   Maintenant on voyait très bien ses quatre  pattes courtes, sa formidable encolure, et deux yeux, deux grands yeux qui  luisaient dans l’ombre…              En joue ! Feu ! Pan !  Pan ! C’était fait.    Au coup de feu du Tarasconnais, un hurlement terrible répondit.    « Je l’ai eu ! » cria le bon Tartarin. Le couteau en main, il se préparait à la contre - attaque de la bête, mais elle avait son compte et il l’entendit s'enfuir au triple  galop en hurlant. Lui pourtant ne bougea pas. Il attendait la femelle. Par malheur  la  femelle ne vint pas. Au bout de deux ou trois heures d'attente, le Tarasconnais  se lassa. La terre était  humide, la nuit devenait fraîche, la bise de mer piquait.    « Si je faisais un somme en attendant le jour ? » se dit - il.    Quand il se réveilla, notre tueur de lions se frotta les yeux et stupéfait, découvrit  qu’il n’avait pas passé la nuit dans le désert… mais dans un champ d'artichauts.              Dans l'herbe foulée, une mare de sang, et, au milieu de la mare, couché sur le  flanc avec une large plaie à la tête, un… Devinez quoi !    « Un lion, parbleu ! »    Non ! Un âne, un de ces tout petits ânes qui sont si communs en Algérie et  qu'on désigne là - bas sous le nom de bourricots.                D'après Alphonse Daudet       

